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Résumé de l'article
A la lumière des documents de William Blathwayt, l'auteur traite des méthodes
utilisées pour établir solidement l'autorité de l'état dans l'empire britannique
des années 1680. Trois méthodes s'offraient aux gouvernants : la force
militaire, le développement de l'administration conçu en fonction de la
centralisation des divers ministères et, enfin, les procédures légales.
La première méthode s'avéra presqu'inutilisable; les forces armées
britanniques de l'époque étant négligeables aux niveaux de la quantité et de la
qualité, il semblait difficile d'y avoir recours pour maintenir l'ordre tant dans
la métropole que dans les colonies. Restaient donc l'amélioration et la
centralisation de la machine administrative et le recours aux procédures
légales. On s'y appliqua activement en instituant plusieurs réformes et en
prenant des mesures pour se débarrasser des inutiles et des indésirables. A cet
effet, des procédés légaux tels le quo warranlo et le scire facias furent utilisés à
bon escient. Enfin, on prit également des mesures pour uniformiser les lois
dans la métropole et pour rendre celles des colonies conformes à celles de la
mère-patrie. Si ces réformes n'eurent pas tout le succès désiré, il n'en demeure
pas moins que certaines ont vite acquis un caractère de permanence comme
l'ont si bien démontré les événements des décennies qui suivirent.
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